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 J’ai le bon titre, disait mon ami 
Eaurigeine, j’aurai mon livre parfait. 
Dans la nature d’un bon créateur des 
fictions est de croire qu’il suffit de pren-
dre les ailes de l’inspiration.  

Tout le monde en parle, per-
sonne ne l’explique, cette maîtresse des 
poètes enivrés. Elle compte sur le bon 
titre, elle l’exige de tout son spleen quo-
tidien. Sans bon titre, il n’y a pas de 
bonne direction, nul ne sait où voler et 
par quel ciel se poser. 
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 Le plus sage chasseur des des-
tins dirait qu’une parfaite conjonction 
des syllabes ressemble plutôt à la belle 
poésie des ancêtres. Ils ne se prenaient 
jamais pour des êtres inspirés, mais plu-
tôt prédestinés à subir le caprice des 
muses fantasmeés. 
 Des cantiques aux quanta, le re-
lief dans le Tout semble accessible grâce 
au pouvoir de l’imagination. 
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 À ses ailes, j’ai donné mon des-
tin. Ma muse a un prénom accrocheur. 
C’est surtout la particule de son titre qui 
attire mon attention. Voilà que Là au-
dessus des rimes, la princesse de la Del-
phinelle, elle m’aimera par la pureté de 
son océan. 
 Plus encore, Alexandra dira à 
Élhem qu’Hélène sera au rendez-vous 
avec le grand bleu. Les autres prénoms, 
je les retrouverai certainement chez 
Jenny, Sarah, Bre, Caitlin, Tara ou Jessa. 
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 Au fil spirituel, je donnai la re-
naissance à Soi. Serai-je encore irréel 
pour ceux qui ne savent point entendre 
l’accord parfait des vents ? Et au-delà 
de la milliseconde lumineuse, oserai-je 
l’instant présent ? Tout cela est comme 
un calcule imaginaire, un recomptage 
des vers. 
 Je me suis fait de ce qui était ra-
rement essayé. Vingt-et-une années 
après, la plénitude inspire mes airs. 
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 Je chuchotais leur beau prénom 
comme un ange gâté. Ce fut de l’oracle 
avant le spectacle de la vie. Étant im-
mense, ma galaxie me faisait inventer 
ce qu’on ne raconte jamais. Des choses 
et des charmes, des paix et des larmes, 
des rimes et des sublimes. 
 Mes ailes, qui s’intéressent en-
core à mes ailes ? L’inspiration est là où 
la vie illumine la joie. 


